
Zeitschrift: Schweizerische Bauzeitung

Herausgeber: Verlags-AG der akademischen technischen Vereine

Band: 21/22 (1893)

Heft: 6

Artikel: L'art des mines à l'école polytechnique fédérale

Autor: Favre, Armand

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-18102

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 29.03.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-18102
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


35 SCHWEIZERISCHE BAUZEITUNG [Bd. XXI. Nr. 6

gende Binder in regelmässigem Wechsel. Innerhalb dieser

Binder endlich sind die eigentlichen Dachsparren angeordnet,

welche auf dem Gesimsbälken und dem Firstbalken
aufruhen und eine einfache Verschalung tragen, als Unterlage

der Ziegelbedachung. Dieses Motiv ist von Schinkel,
der auf seinen Reisen in England auch den dortigen Kirchenbauten

grösste Aufmerksamkeit schenkte, bei seinem
Entwurf für die Kirche in Moabit in vereinfachter, aber höchst

eleganter Weise verwendet worden. Er hat das allgemeine
Prinzip offener Dachkonstruktionen nicht nur in diesem

Falle bei einem Kirchenbau zu schöner Geltung zu bringen
gewusst, sondern ein klassisches Beispiel von der höchsten
ästhetischen Wirkung in

Schallstrahlen an den vielfachen Kanten der Rippen und
der durchbrochenen Ornamente sich so brechen und
zerstreuen, dass störende Reflexe vollständig dadurch aufgehoben

würden. Es dürfte nicht ohne Gewicht sein, dass

auch wissenschaftliche Aütoritätan ersten Ranges sich in
ähnlichem Sinne ausgesprochen haben. /. B.

Wettbewerb für ein Kantonsschulgebäude
und Gewerbemuseum in Aarau.

Auf Seite 34 — 38 dieser Nummer geben wir
Darstellungen des mit dem ersten Preise ausgezeichneten Ent¬

wurfes 0 unseres Kolle-

seinem Entwurf zu einer Wettbewerb für ein Kantonssehulgebäude u. Gewerbemuseum in Aarau. gen Karl Moser aus Baden

grossen Empfangshalle des T Preis Motto. Q> Verf]. Arch Karl Moser> Firma Curjel& Moser in Karlsruhe. (Aargau), Teilhaber der
Architektenfirma Curjel &

Königspalastes auf der
Akropolis zu Athen
geschaffen. Klenze versuchte

Aehnliches, wenn auch
mit weniger Glück, in der

Deckenkonstruktion' der
Walhalla bei Regensburg.

Wenn man von dem
einfachsten Motiv, die

flache Decke durch
regelmässig angeordnete
dekorative Binderkonstruktionen

zu unterbrechen,
zu reicheren Gestaltungen
übergehen will, so bietet
sich als Motiv dafür die
Grund rissgestalt gotischer
Gewölbedecken. Die rek-
tangulären Gewölbefelder

.würden durch kräftigere,
reicher gestaltete
Binderkonstruktionen abgegrenzt,

und dazwischen jedes
Deckenfeld entweder blos
durch das flach unter der
Decke angeordneteRippen-
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Moser in Karlsruhe,
indem wir für alles weitere
auf die Vereinsnachrichten
in vorliegender Nummer,
sowie auf das preisgericht-
Gutachten in Nr. 2 dieses
Bandes und den Auszug
aus dem Programm in
Nr. 12 Bd. XX unserer
Zeitschrift verweisen.

L'art des mines à l'école

polytechnique fédérale.

Depuis deux ans, les
élèves de l'école
polytechnique ont le plaisir et

l'avantage sur leurs
collègues plus anciens, de

pouvoir suivre, à l'école,
un cours de géologie |

minière et un cours
d'exploitation des mines qui,
faisant suite aux excel-
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system in der Grundrissform eines gotischen Netz- oder

Sterngewölbes verziert, oder es könnten bei reicherer
Gestaltung, diese Gewölberippen wirklich in Bogen aufgebaut
und mit der Flachdecke durch leichte durchbrochene
Ornamentik verknüpft werden.

Die Wirkung einer, solchen Konstruktion, in einem

harmonischen Farbensystem ausgeführt, so dass die Hauptlinien

der Rippen und ihrer Bogenschwingungen deutlich

hervortreten, müsste diejenige eines gotischen Steingewölbes
durch Reichtum der perspektivischen Verschiebungen noch

übertreffen.
Anderseits aber würde nicht nur der Vorzug gewahrt,

den flachverschalte Decken in akustischer Beziehung
unbestritten besitzen, sondern die Gefahr eines etwa möglichen
störenden Nachhalls würde noch dadurch beseitigt, dass die

lentes leçons de géologie théorique, de M. le professeur
Heim, forment un cours suffisamment complet de cette
science si intéressante et peuvent devenir, à un moment
donné, d'une utilité incontestable pour le grand nombre
de nos ingénieurs, spécialement pour ceux destinés à

pratiquer à l'étranger.
En pafeourant l'annuaire de la société des anciens

polytechniciens de Zurich, on est étonné de la proportion
relativement considérable de polytechniciens suisses,
ingénieurs pour la plupart, que le goût de voyages, l'attraction
vers les pays nouveaux et peu exploités, et souvent aussi

le hasard ou les nécessités de leur carrière, ont disséminés

sur tous les continents, dans les endroits les plus reculés

du globe, où, tous aussi du reste, cherchent, dans la mesure
de leurs moyens, à porter haut et ferme le drapeau de
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l'école. Or, il en est peu. dans cette phalange de nos
ingénieurs d'outre-monts et d'outre-mers, qui n'aient, un jour
ou l'autre, senti et déploré quelque lacune dans le bagage
de leurs connaissances techniques. A certaines de ces
lacunes, il est en général assez facile de remédier par l'étude,
car il est rare que tel ouvrage, habilement consulté, ne
puisse fournir les matériaux nécessaires à la solution du
problème le plus ardu. Par contre, il en est d'autres, et
il convient de citer en première ligne ceux de la géologie
minière, pour lesquels il n'existe aucun ouvrage général
pouvant guider dans les recherches, pour la solution
desquels il serait indispensable de consulter quantité d'ouvrages
spéciaux nécessitant une perte de temps et d'argent
considérable, souvent impossible dans un lointain pays d'outremer

et dans le cas d'une solution pressante*), aussi les

actuellement sur le même objet, à l'école des mines de
Paris, M. Ledoux.

Quant au cours de géologie minière qui est unique
en son genre en Europe, il comprend 2 parties :

La première est consacrée à la recherche des gîtes
nouveaux et à la poursuite, au delà des exploitations
actuelles, des gîtes connus en partie seulement. L'exposé des
méthodes et des principes que la géologie fournit pour la
solution de ces importants problèmes constitue à lui seul
un cours complet de doctrines, et nous ne connaissons ni
un ouvrage qui fasse cet exposé d'une manière complète,
ni une école en Europe où il soit l'objet d'un enseignement
régulier et méthodique.

La seconde partie du cours est en quelque sorte
encyclopédique ; elle comprend l'énumeration et la description,

Wettbewerb für ein Kantonssehulgebäude und Gewerbemuseum in Aarau.
I. Preis. Motto: 0. Verfasser: Arch. Karl Moser, in Firma Curjel & Moser in Karlsruhe.
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polytechniciens de Zurich peuvent-ils féliciter chaleureusement

le conseil de l'école, d'avoir introduit dans son
programme ces deux cours sur l'art des. mines, actuellement
professés avec méthode, une grande clarté et une compétence
indiscutables par M. R. de Girard, ingénieur civil des mines,
ancien élève de notre école polytechnique et de l'école des
mines de Paris.

Le cours d'exploitation des mines ressemble forcément
à tous les autres du même genre, cependant il est bon de
noter que ce cours est inspiré surtout par le traité de
M. Haton de la Goupillère qui est un classique en
la matière, et par les leçons si originales que professe

*) L'auteur de cette note, chargé, durant un séjour de plusieurs
années dans l'Himalaya, de recherches et poursuites de gisements houil-
lers et de la mise en exploitation d'une mine de saphirs, s'est trouvé
souvent fort embarrassé et a, à maintes reprises, vivement regretté,
ainsi du reste que plusieurs de ses collègues rencontrés plus tard en

Amérique et en Europe, de n'avoir pas eu l'occasion de profiter, à
l'école polytechnique, de cours de géologie minière et d'exploitation des

mines tels qu'ils sont enseignés aujourd'hui.

au triple point de vue géologique, technique et économique,
des principaux gîtes minéraux du globe. Les gîtes y sont
groupés d'après le minéral utile dominant en vue duquel
on les exploite, et, chose à noter, tous les groupes sont
passés en revue. Or, tandis que dans presque toutes les
écoles des mines d'Allemagne, la „Lagerstättenlehre" se
borne à l'étude des gîtes métallifères, avec quelques digressions

sur les sels et les charbons, l'école des mines de Paris
est seule à posséder un cours de géologie appliquée où,
à côté des gîtes susnommés, sont décrites toutes, ces
catégories si intéressantes de gîtes qui recèlent les diamants,
les graphites, les hydrocarbures, les Kaolins, les souffres,
les phosphates, les aluns, les pierres lithographiques, les
salpêtres, etc., cours unique et remarquable dû à l'éminent
et regretté ingénieur des mines, feu E. Fuchs et professé
aujourd'hui par M. de Launay.

Ce simple aperçu du programme des cours sur l'art
des mines, tels que les professe actuellement M. de Girard,
permet de se rendre compte de l'intérêt qu'ils présentent
et de l'importance qu'ils ont pour les élèves de plusieurs
divisions de l'école polytechnique.
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Or, la grande majorité des anciens polytechniciens
suisses, quelle que soit la carrière qu'ils aient suivie, à quelque

situation que le travail et le mérite les aient élevés,
a toujours les yeux tournés vers l'école, vers l'aima mater,
tous continuent à prendre intérêt à son développement,
applaudissent aux réformes que l'on tente, aux perfectionnements

que l'on réalise, '
aussi, tous ceux que la question des

mines a touchés de près ou de loin, ont-ils appris avec
une réelle satisfaction que des cours traitant de ce sujet
étaient enseignés à l'école et suivis avec zèle par des
polytechniciens de plusieurs divisions et même par d'anciens
élèves. Mais ces cours sur l'art des mines, dont il serait
puéril de contester l'importance et l'utilité, et qui font en
somme partie de la culture professionnelle des ingénieurs,
des élèves des sciences naturelles, de ces futurs professeurs
qui, jusqu'ici, pouvaient être, en quittant l'école, très-ferrés
sur les séries des terrains stériles, mais ne savaient rien de ce
qui concerne la recherche des minéraux utiles, ces cours ne
sont encore que provisoires, et il y a lieu de s'étonner que
cette chaire n'ait pas encore été fixée définitivement à l'école.
Cela est d'autant plus surprenant que, parmi les nouveaux
cours introduits durant ces dernières années dans le pro-

polytechniciens, auquel l'enseignement de ces cours tenait
à cœur depuis longtemps, et c'est aussi le vœu de nombreux
élèves et anciens polytechniciens dont j'ai cru utile de me
faire, en publiant cette note, le faible et modeste écho.

Armand Favre, ingénieur.

Das Gutachten der HH. Collignon und Hausser
über den Mönchensteiner Brückeneinsturz*)

ist nunmehr im Druck erschienen. Die elegant ausgestattete
Druckschrift**) befasst sich in den beiden ersten Kapiteln
sehr einlässlich mit der Vorgeschichte des Baues, der
Ausführung der Brücke, der Ueberschwemmung vom 2. und
3. September 1881 und ihren Folgen, den Verstärkungsarbeiten

von 1890 und endlich mit dem Einsturz vom
14. Juni 1891. Es folgt sodann eine Beschreibung und
Darstellung der eingestürzten Brücke sowie einzelner Teile
derselben, woran sich eine erste Betrachtung über die
möglichen Ursachen des Einsturzes anschliesst. Hierauf gehen
die Herren Experten über zur Besprechung der Gutachten
der HH. Ritter und Tetmajer, Zschokke und Seifert, Gaudard,
Brockmann und Röthlisberger. Im letzten Kapitel tritt das

Wettbewerb für ein Kantonsschulge.b„äude und Gewerbemuseum in Aarau.
-I. Preis. Motto: Q. Verfasser: Arch. Karl Moser in Firma Curjel & Moser in Karlsruhe.
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gramme de l'école, il en est, dont personne du reste ne
conteste le mérite, mais qui ne rentrent, absolument pas
dans le cadre des études ou la culture prolessionnelle
d'ingénieurs, de mécaniciens, de chimistes et élèves d'autres
divisions.

A priori, il semble que le développement et le
perfectionnement des études sur la géologie minière et l'art
des mines en général, ne soient pas indispensables'dans un
pays comme la Suisse où la plupart des gîtes de minéraux
utiles connus actuellement (aussi bien métalloides que
métaux) sont, ou trop petits, ou trop élevés (comme au Valais)
et trop difficiles à exploiter pour permettre de lutter contre
la concurrence étrangère, mais, si l'on tient compte du grand
nombre d'étrangers — dont une quantité sont natifs de pays
riches en mines — que le renom de l'école :attire chaque
année à Zurich et qui profitent, au même titre que les
Suisses, de notre enseignement supérieur, 'et de celui,
considérable aussi et non moins intéressant, de nos compatriotes,
ingénieurs et autres que leur carrière appelle à l'étranger,
on conviendra que ces cours de géologie minière et
d'exploitation des mines ont leur place toute désignée à l'école
polytechnique fédérale.

C'était du reste le vœu d'un de nos anciens les plus
en vue en Suisse et à l'étranger, du regretté ingénieur en
chef du Jura-Simplon, M. Jean Meyer, membre du conseil
de l'école et membre honoraire de la société des anciens

Gutachten ein auf einige Eigentümlichkeiten der
eingestürzten Brücke und es wird dieselbe verglichen mit einer
Strassenbrücke von 54 m Spannweite über die Garonne" bei
Miramont, welche schon während der Montierung sich
deformierte und zusammenbrach. Diese Brücke, von durchaus
anderer Konstruktion als die Mönchensteiner, wird einlässlich

beschrieben und dargestellt. Es wird sodann die Frage
der Sekundärspannungen gestreift und eine Untersuchung
der Deformationen und Brüche in der Nähe der Auflager
der Mönchensteiner Brücke angehoben, ferner die Art und
Weise, nach welcher der Zusammenbruch erfolgte,
besprochen und endlich auf die wahrscheinlichen Ursachen des
Einsturzes eingetreten, an welche sich die unsern Lesern
bereits im Auszug mitgeteilten Schlussfolgerungen an-
schliessen.

Da wir hoffen, es werde später dieses letzte und urn-

*) Bd. XX S. 144.

**) Catastrophe du pont de Mcenchenstein. Rapport présenté à
la demande du Conseil fédéral suisse par MM. les experts E. Collignon,
inspecteur général des ponts et chaussées, professeur à l'école des ponts
et chaussées, à Paris et A. E. /fausser, ingénieur en chef des ponts
et chaussées, à Bordeaux. Berne, imprimerie Charles Stampili ,& Cie.
1S92. — Brosch. Gross-Oktav 23 30 cm. 64 Druckseiten mit 3

lithographischen Tafeln, 2 Lichtdrucken und zahlreichen Textfiguren. —
Die Schrift ist unseres Wissens im Buchhandel nicht erhältlich.
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